
LIBRE EXPRESSI N
Ozon Agir

100 jours : les actes, les constats… et maintenant la suite 

En cent jours, nous avons fait le choix d’agir. 

Restauration scolaire, petite enfance, sécurité, santé, 
équipements, vie associative, économie locale… Les 
premières actions de notre feuille de route sont engagées. 

Mais gouverner, ce n’est pas seulement conduire des projets. 
C’est regarder la situation telle qu’elle est, mesurer les 
besoins, sécuriser les financements et préparer les décisions 
qui engagent l’avenir de notre commune. 

Plusieurs projets viennent du mandat précédent. Nous 
n’avons jamais hésité à poursuivre ce qui est utile à la 
Commune. Mais la continuité de certains projets ne signifie 
pas que tout était programmé, financé et sécurisé. Les 
constats de ces premiers mois montrent une situation plus 
contrastée. 

Pas de véritable programmation pluriannuelle des 
investissements, des restes à réaliser importants, un besoin 
d’emprunt élevé et des recettes inscrites au budget dont 
certaines n’étaient pas suffisamment sécurisées. Les 
financements extérieurs n’ont pas toujours été recherchés à 
la hauteur des besoins. Pour le seul périscolaire, le manque 
à percevoir auprès de la CAF est estimé à près de 350 000 € 
sur dix ans, alors que la fréquentation du centre de loisirs 
augmentait fortement et que ses moyens étaient réduits. 
Autant de ressources qui auraient pu renforcer le service 
rendu aux familles. 

L’administration était elle aussi sous forte tension : des 
postes non remplacés, des missions dispersées, des 
charges de travail parfois mal réparties et des équipes qui 
avaient besoin de retrouver un cadre collectif. Notre Plan 
d’administration va donner une organisation plus lisible, 
mieux répartir les responsabilités, renforcer le management 
et le travail collectif. 

Notre responsabilité est d’accompagner la transformation 
de Saint-Symphorien-d’Ozon avec une vision d’ensemble. 
Chaque décision doit intégrer les besoins de demain, les 
capacités financières de la commune et la recherche des 
financements nécessaires. 

C’est cette méthode qui guidera notre mandat : 
programmer les investissements, sécuriser les financements, 
rechercher les aides extérieures, associer les habitants et 
préparer les décisions avant de les annoncer. 

Notre premier budget de mandature en sera la première 
traduction concrète. Il donnera une feuille de route réaliste, 
fidèle à nos engagements et fondée sur des bases solides. 

Agir avec lucidité. Décider avec responsabilité. Préparer 
l’avenir.

Citoyens d’Ozon

Depuis plus de 40 ans, la foire de Saint-Symphorien-d’Ozon 
est un rendez-vous incontournable de notre commune, 
animée par ses associations, artisans, commerçants et 
restaurateurs. La nouvelle municipalité a voulu réinventer cet 
événement emblématique..

Une manifestation qui traverse les décennies peut évoluer, 
à condition que le changement apporte une réelle valeur 
ajoutée et soit anticipé. Il doit d’abord et avant tout servir 
l’intérêt collectif. Cette dernière édition soulève plusieurs 
interrogations…

D’une part, les food-trucks, installés en plein cœur de la foire, 
ont porté atteinte à l’activité de nos restaurateurs, ouverts 
pour l’occasion. D’autre part, l’implantation de certains 
stands de forains, bien que légitimes, a pu faire concurrence 
aux commerces sédentaires, piliers du dynamisme de notre 
village. Une situation qui mérite des explications, alors que 
nous avions déjà alerté sur la fragilité du commerce local dès 
le début de l’été.

Par ailleurs, l’organisation générale a semblé moins fluide. 
Certaines associations, actrices historiques de l’événement, 
ont fait part de difficultés à faire fonctionner leurs buvettes 
comme par le passé. Lorsqu’une manifestation repose autant 
sur l’engagement des bénévoles, leur expérience du terrain 
mérite d’être prise en compte.

Enfin, nous regrettons que les élus du Conseil municipal 
des enfants n’aient pas été associés à l’inauguration, alors 
même que la municipalité souligne elle-même la place qu’elle 
souhaite donner à la jeunesse dans la vie communale. Leur 
participation aurait été un symbole simple et cohérent.

Ces remarques ne remettent pas en cause le travail des 
agents et des bénévoles. Elles questionnent la méthode. 
Fallait-il nécessairement bouleverser autant une organisation 
qui avait fait ses preuves ? La volonté de moderniser la foire 
n’a-t-elle pas pris le pas sur la concertation avec ceux qui la 
font vivre ?

Et lorsque certains élus participent eux-mêmes à la foire en 
tant qu’exposants, ne faut-il pas être particulièrement attentif 
à la transparence des choix d’organisation et à la prévention 
de toute situation pouvant susciter un doute ?

En conclusion, faire évoluer un événement est une bonne 
chose, pourvu que cela serve l'intérêt général de notre 
commune et de ceux qui la font vivre toute l'année.
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